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onze membres  
de haute tenue
demeures de Lozère comptent onze 
membres, dans tout le département : 
l’hôtel de France et la safranière à 
mende, La Lozerette à cocurès, le 
château de la caze à sainte enimie, le 
manoir de montesquiou à La malène, 
l’hôtel de la muse et du rozier à 
mostuéjouls, le château d’ayres à 
meyrueis, l’hôtel balme à Villefort, 
l’auberge regordane à La garde guérin 
(sur la commune de prevenchères), le 
domaine de barres à Langogne et le 
relais saint roch à saint-alban-sur-
Limagnole. 

A
u mois de mars, l’objectif était 
Barcelone. Jean-François de 
Montjou, président de Demeures 
de Lozère, participait alors à 

l’une des opérations de communication de 
l’association, sous la houlette du Comité 
Départemental du Tourisme (CDT). « C’est 
tout à fait pour ce genre d’événement 
que nous nous sommes constitués en 

association il y a 15 ans, explique-t-il. Au 
château d’Ayres à Meyrueis – dont il est le 
propriétaire – nous avons eu des répercus-
sions immédiates. » Le renouvellement de 
la charte graphique n’a fait que donner un 
coup de jeune à un projet déjà bien établi. 
Demeures de Lozère regroupe ainsi onze 
établissements, hôtels et restaurants 
triés sur le volet et répartis sur toute la 

Lozère. Les exigences portent sur la qua-
lité architecturale, de service – tous les 
hôtels membres affichent deux à quatre 
étoiles – et la gastronomie. « Nous devons 
faire savoir qu’il existe en Lozère des éta-
blissements de grande qualité, renchérit 
M. de Montjou. Nous mettons notamment  
l’accent sur un accueil personnalisé, un peu 
comme dans une maison particulière ». 

ambassadeurs de lozère 
« Nous avons surtout à cœur de valori-
ser notre pays. Rendez-vous compte, nous 
sommes ici sur un territoire qui a plus de 
2 000 ans ! », s’enthousiasme le président. 
« C’est un département qui a conservé 
ses traditions agro-pastorales, où nous 
avons gardé trace des routes médiévales 
de pèlerinages. Les Demeures de Lozère 
portent cette histoire en elles. » Amoureux 
de ces belles maisons au riche passé, 
Jean-François de Montjou a bien du mal 
à se faire à l’idée qu’elles restent fermées 
la moitié de l’année. « Depuis 10 ans, 
nous perdons des clients alors même 
que la fréquentation nationale augmente, 

L’association Demeures de Lozère a lancé à l’automne 2010 une nouvelle charte 
graphique. Un habillage tout neuf pour une ambition renouvelée : appuyer la 
qualité des établissements membres afin d’attirer de nouveaux clients.

Demeures de Lozère, 
un gage de qualité 

indique-t-il. Le dynamisme de l’associa-
tion, épaulée par le Conseil général, doit 
permettre d’inverser ces courbes, notam-
ment en misant sur les mois creux ». Déjà 
un nouveau projet se dessine : permettre 
aux touristes de relier sur plusieurs jours 
et à vélo quelques-unes des maisons 
membres. « Ce n’est pas révolutionnaire, 
conclut-il. Mais si ça permet de rester 
ouvert quinze jours de plus, ce sera déjà 
formidable ! » n
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